
 

 

 

 

 

 

 

A  CALOIAN 
 
 
 

Au final 
Je n’ai pas dérogé au normal 

 
J’ai voulu 

Je n’ai su déranger le vécu 
 

A présent 
Me contemplent d’un même rang 

 
Les assis 

Que mon orgueil a proscrit 
 

Que m’apprend 
La lumière coulée de mon sang 

 
Qui ne rend 

Qu’une lueur vouée au néant 
 

Et qui partage 
Ce qui me reste de rage 

 
Si ce n’est 

Ton regard par le mien ressemblé 
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